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Chapitre 1

Je verse la gouache dans des gobelets, afin de mettre les quelques enfants déjà présents à l’ouvrage. Le spectacle organisé par le foyer culturel approche à grands pas et nous n’avons pas de temps à perdre. Mes petits élèves s’exécutent avec concentration et enthousiasme : voilà une séance qui démarre sur les chapeaux de roues !

– Carolina ! J'espère qu'il n'est pas trop tard… J'aimerais inscrire David et Simon pour le spectacle que tu prépares… me lance une voix familière.

Kate se tient à l’entrée de mon local et se dirige vers moi, tenant ses fils par la main. 

C'est la première fois que je les vois et ils me semblent pourtant si familiers… Ils ont la même forme d'yeux que leur père et… que leur oncle. 

Mark… Cela fait plusieurs jours que j'ai quitté son appartement en pleine nuit, comme une voleuse, ne lui laissant que quelques mots griffonnés sur une feuille de papier. Je lui ai demandé de ne pas me contacter et il a respecté ce choix… J'espère qu'il va bien… Mais c'est mieux comme ça. C'est mieux pour lui.

– Kate ? dis-je étonnée de la voir ici. Euh… oui, oui bien sûr il est encore temps, il nous reste encore énormément de choses à préparer !

– Mark n'en a pas parlé, sinon je serais venue les inscrire bien plus tôt !  réplique-t-elle en levant les yeux au ciel.

– Euh… mais… ce n'est pas grave ! Je te l’ai dit, il n'est pas trop tard, je lui réponds en adressant un sourire aux deux garçons.

– Mark s'est proposé de les ramener à la maison après ton animation, je suppose donc que tu viendras avec lui ?

Mark va venir chercher ses neveux ? À cette idée mon cœur danse la samba, il n'est absolument pas en accord avec ma tête, ma tête qui a pris la décision de le quitter. Non, mais attends… elle suppose que je vais lui ramener ses fils ? Il ne lui a donc rien dit ?

– Euh, non… non je… j'ai une réunion après… je… je ne pourrai pas… venir, je bredouille.

– Oh, c'est dommage ! Bon… ça sera pour une prochaine fois ! me dit-elle en me faisant un clin d'œil. À ce soir les garçons !

Elle embrasse ses fils et s'éclipse, me laissant perplexe et troublée.

 

David et Simon sont deux enfants adorables. Bon, OK… peut-être que je ne suis pas tout à fait objective ! Mais ils sont vraiment gentils, super attentifs à ce que je leur explique et très appliqués à la réalisation… que demander de plus ?

Il est 17h50, bientôt les parents vont venir rechercher leurs enfants. Tout est rangé et je décide de mettre un peu de musique. C'est toujours agréable de terminer un atelier en faisant les fous, et puis ça permet de créer des liens.

Alors que nous nous agitons tous en riant, la porte s'ouvre et Matt apparaît.

– Alors comme ça, on s'amuse sans moi ! dit-il, feignant d'être vexé.

Les enfants rient et se moquent gentiment de lui.

– Qu'est-ce que vous en dites ? On l'invite à venir danser avec nous ? je leur demande.

– Ouuuiiiii ! me répondent-ils en cœur.

Il se joint donc à nous et bientôt les premiers parents arrivent. Les enfants partent petit à petit, ils ont l'air satisfaits de leur atelier et je suis ravie de leur enthousiasme, c'est la meilleure des récompenses.

– Tonton !

Mon cœur fait un bon dans ma poitrine, tandis que je me retourne.

Simon et David sautent au cou de leur oncle qui les accueille à bras ouverts, avec le plus adorable des sourires… Ils lui grimpent dessus, comme pour lui faire une prise de catch et manquent même de le faire tomber. Ils rient tous les trois.

Lorsque son regard rencontre le mien, Mark se redresse et me fait un petit sourire timide.

– Salut… commence-t-il.

– Salut… je réponds, mal l'aise.

– Tout s'est bien passé ? Ils se sont bien comportés ?

– Oui… oui, ils sont adorables ! je lui réponds tout en faisant un large sourire aux deux garçons.

– On a fait plein de trucs, de la peinture et des collages bizarres et puis on a dansé… c'était trop bien ! dit David à son oncle.

– Mais c'est super ça, mon grand ! dit-il en lui frottant la tête.

– Carolina est trop cool ! surenchérit Simon.

– Ouais… je sais... leur répond Mark à voix basse tout en me lançant un regard plus triste que je ne le voudrais.

– Vous êtes prêts les gars ? dit-il soudainement d'un ton plus enjoué.

– Ouais !

– Alors on y va !

Il patiente pendant que ses neveux me font la bise. Et tandis qu'ils se dirigent vers la sortie, il me lance :

– À un de ces jours, Carolina…

A un de ces jours ? Ma gorge se serre, m’empêchant de lui répondre ou d’esquisser le moindre geste… De toute façon, il est déjà parti. Je sais que j’ai pris la bonne décision, mais la brûlure que je ressens au fond de moi est encore bien trop vive. Disparaîtra-t-elle seulement un jour ? 

J’essaie de me ressaisir en me rappelant que c’est mieux pour lui que je sois hors de sa vie… et pourtant, s’il savait comme j’ai mal.

 

***

 

La semaine passe calmement, les neveux de Mark sont motivés et assidus tandis que mes nièces, Daphné et Daniela, sont venues rejoindre la joyeuse troupe en prévision du spectacle qui aura lieu dans dix jours, déjà…

Matt et moi travaillons beaucoup ensemble et notre complicité ne fait que s'accroître… je l'adore, vraiment. Il est le rayon de soleil de mes journées avec sa bonne humeur et son énergie positive. 

Il m'a posé quelques questions sur ma relation avec Mark, suite à cette fameuse soirée, mais sans trop insister. Je ne lui ai pas raconté les détails, mais il sait que j'y ai mis un terme à contrecœur…

 

Alors que je prends mon petit déjeuner tout en bouquinant en ce samedi matin, mon téléphone sonne. Je regarde l'écran : Samuel.

– Allô ?

– Carolina, c'est Sam…

– Oui…

– Est-ce qu'on pourrait prendre un café ensemble cet après-midi ? Je voudrais te parler…

– Me parler ? Les dernières fois où tu m'as parlé ce n'était pas très agréable… je souligne.

– Ouais… je sais… justement, c'est pour ça que je voudrais te voir… pour mettre les choses à plat, une bonne fois pour toutes.

Mettre les choses à plat ? Moi j'ai toujours été très claire… J'ai été honnête et sincère avec lui quand je l'ai quitté. Plus qu'avec Mark d'ailleurs, ne manque pas de me rappeler cette mesquine petite voix. Je tarde à répondre, ce qui encourage Samuel à continuer.

– S'il te plaît. Je te promets que ce n'est pas pour t'insulter ou essayer de briser ta relation avec Mark Silverton… Accorde-moi ça, Carolina, et après, si tu ne veux plus entendre parler de moi, je disparaîtrai.

Peut-être suis-je trop gentille ou trop naïve, mais j'accepte de le voir. S'il a des choses à me dire, je veux bien les entendre. Si ça peut l'aider à avancer sereinement dans sa vie, je peux faire ça pour lui. Après tout, nous avons été ensemble pendant cinq ans et si ce n'est ses réactions après notre rupture, je n'ai pas vraiment de choses à lui reprocher… J'espère juste ne pas ressortir blessée de cette entrevue.

 

Vers 15h, je retrouve donc Samuel. Il m'a donné rendez-vous dans un salon de thé cosy. Il sait que j'aime beaucoup cet endroit, ce qui me laisse penser qu'il fait de son mieux pour me mettre dans de bonnes dispositions. Lorsque j'arrive, il est déjà là. Il est installé à une table dans le fond de la salle et lit un journal. Il a l'air absorbé par sa lecture, je le sais car ses lèvres charnues forment une minuscule moue et ses sourcils sont légèrement froncés… il fait toujours ça quand il concentré. Il ne se rend compte de ma présence que lorsque je tire la chaise pour m'y asseoir. Il relève brusquement la tête et se lève instantanément.

– Merci d'être venue… je suis content de te voir.

Son sourire est sincère. Il n'a pas l'air de m'avoir fait venir pour déclencher les hostilités. 

 

Nous échangeons d'abord quelques banalités, tout en attendant notre commande. J'ai pris un thé au citron et une part de cheesecake. Quant à Samuel, il a demandé un expresso et une part de moelleux au chocolat.

– Comment ça se passe avec le fils Silverton ? me lâche-t-il enfin.

– Mark et moi ne sommes plus ensemble, je lui réponds d'une voix mal assurée.

– Oh… Est-ce que… Est-ce que c'est à cause de…

– Non. Je le coupe. Ce n'est pas à cause de toi. Nous nous sommes séparés pour tout autre chose.

Il semble soulagé, mais une expression inquiète se dessine sur son visage.

– Pourquoi ? Tu avais l'air tellement… amoureuse.

Devant mon air sceptique, il se reprend :

– Enfin, ce n'est pas ce que je voulais dire…

– Samuel, tu ne m'as pas fait venir pour me demander si je suis amoureuse de Mark, si ? dis-je, un peu agacée.

– Non… non. Je voulais qu'on parle de nous.

– De nous ?

J'ai envie de lui dire qu'il n'y a plus de « nous » depuis longtemps, mais il poursuit :

– Je n'ai pas bien accepté notre séparation Carolina. Je me suis jeté dans une nouvelle relation, je me suis embarqué dans ce projet de mariage… mais un morceau de moi est toujours amoureux de toi.

– Samuel, je…

– Laisse-moi terminer s'il te plaît.

J'acquiesce.

– Nous sommes restés longtemps sans nous voir et j'étais parvenu à me persuader que j'étais indifférent. Mais c'est faux. Dès que mon regard a croisé le tien au mariage de Tom et Sarah, tout m'est revenu en pleine face. Et j'ai été con… J'ai bu et la jalousie l'a emporté… Je t'ai dit des choses idiotes, dans le seul but de te vexer, de te déstabiliser… Parce que tu semblais tellement heureuse… avec lui. Je savais que son visage ne m'était pas inconnu et ça a été très facile de retomber sur cet article. Je me suis persuadé que je te l'envoyais pour ton bien… Mais encore une fois, c'était faux. Au fond de moi, je voulais que tu sois tellement déçue et en colère qu'il t'ait menti… que tu le quittes. Ensuite, les jours ont passé et je me suis rendu compte que j'avais agi comme un connard. Que même si tu décidais de le quitter, ça ne te ferait pas revenir vers moi ! Je m'excuse, Carolina. Je m'excuse d'avoir été un gros con. Et j'espère sincèrement que mon comportement n'a pas influencé votre rupture… parce que… parce que je veux que tu sois heureuse.

Wow… si je m'attendais à ça ! L'espace d'un instant je retrouve l'homme que j'ai aimé. Je ne suis plus amoureuse de lui, mais il reste une personne à laquelle je tiens, pour qui j'aurai toujours de l'affection.

– Samuel, je suis désolée de t'avoir fait souffrir… ce n'est pas ce que je voulais.

– Je sais, dit-il en posant sa main sur la mienne.

Nous laissons le silence s'installer quelques instants entre nous, le temps de boire quelques gorgées et de grignoter nos pâtisseries. Puis, je me lance :

– Je sais que ça ne me regarde pas, mais… tu ne devrais pas. Tu ne devrais pas te marier si tu n'es pas certain de l'aimer à cent pour cent. Ce n'est pas juste… Pour toi, comme pour elle.

Il soupire et frotte sa bouche avec ses deux mains.

– Tu as raison… Je dois aussi avoir une conversation avec Mélissa.

– Tu es quelqu'un de bien Sam… et tu mérites d'être heureux…

– Et toi ? Pourquoi tu n'es plus avec Silverton, alors que tes yeux s'enflamment juste en prononçant son prénom…

– Quoi ?

– Je te connais bien, Carolina, n'oublie pas que nous avons vécu longtemps ensemble… Tu peux prendre cet air détaché, tu ne me trompes pas.

– Pour faire court… je lui ai dit que je ne voulais pas d'enfants…

– Carolina…

– Non, Sam… je lui réponds les larmes aux yeux.

– J’avais peur que ça arrive… cette histoire est en train de gâcher ta vie ! Tu devrais lui en parler…

– Non !

– Et toi, tu m'as juré que tu n'en parlerais jamais à personne !

– Et j'ai tenu parole… Personne ne le sait…

– C'est très bien comme ça ! ça doit rester entre toi et moi.

– Même moi tu m'as mis à l'écart… Tu ne peux pas continuer à gérer ça toute seule Carolina ! Tu as besoin d'en parler… À tes amies ? À tes parents ? À Mark…

– Non… dis-je en secouant la tête.

– Notre couple n'y a pas survécu… Je sais que ce n'était pas la seule raison, mais ça a tout foutu en l'air… Ne commets pas la même erreur ! Tu l'aimes, et s’il t'aime il comprendra…


Chapitre 2

 

– Vous avez décidé de nous jouer un remake de « Dallas » ou quoi ? me lance Emma.

Si je ne la connaissais pas si bien, je jurerais qu'elle est exaspérée. En fait, elle est sûrement exaspérée… c'est vrai que ma relation avec Mark est aussi intense que chaotique.

– Je crois qu'on vient de clôturer le dernier épisode de la dernière saison… j'essaie de lui répondre de façon humoristique.

– Mais toutes les bonnes séries ont un reboot ! me dit Sarah avec un clin d'œil.

Je souris malgré moi et tente de faire bonne figure :

– C'est bon les filles, c'est déjà bien assez compliqué comme ça…

– On dirait bien que vous aimez ça tous les deux, rendre les choses compliquées…

Emma ne semble pas avoir envie d'être compatissante aujourd'hui… tant pis pour moi.

– Bon, si on parlait d'autre chose ?

Je n'ai pas envie de continuer sur ce terrain, pas envie de m'embrouiller avec mon amie, pas envie de penser à Mark… enfin, comme si je pouvais m'empêcher de penser à lui.

– Je suis désolée. Je ne voulais pas te paraître dure. Mais je ne vous comprends pas… Vous vous aimez, et vous n'arrivez pas à rester ensemble plus de quinze jours !

– Emma, tu es trop carrée… C'est ça l'amour rock'n'roll ! intervient Sarah en tentant de détendre l'atmosphère.

Nous finissons par rire toutes les trois.

– Mais je n'ai pas à comprendre après tout… poursuit Emma en haussant les épaules.

Elle m'adresse un petit sourire attendri.

– Allez, parlons de moi maintenant ! nous dit Sarah, ramenant toute l'attention vers elle. Il faut que je vous raconte mon voyage de noces ! Ou peut-être devrais-je commencer par la nuit de noces ? lance-t-elle d'un air suggestif.

– Épargne-nous les détails s'il te plaît ! lui répond Emma, faussement dégoûtée, avant de se raviser : Oh et puis merde, vas-y raconte-nous tout !

Sarah se lance alors dans un récit dont elle seule a le secret, mêlé d'humour et de détails croustillants. Emma et moi n'en perdons pas une miette. Son voyage de noces a été digne d'un conte de fées ! D'un conte de fées à la Mister Grey apparemment… Je souris : quel coquin ce Tom ! S'il savait ce que sa femme nous raconte… Heureusement, nous restons muettes !

– Enfin, pourquoi je vous raconte tout ça moi… je m'emballe ! nous dit Sarah, dans un élan de pudeur aussi soudain qu'inhabituel.

– Parce qu'on a atteint un haut degré d'intimité ? répond Emma en riant.

– Effectivement, et nous avons atteint le degré d'intimité ultime dernièrement, quand tu nous as demandé de tenir ta robe de mariée pendant que tu faisais pipi ! je lance en riant franchement.

– C'est vrai ! nous dit-elle, feignant d'être gênée. Ce qui nous fait rire de plus belle.

 

***

 

Mark

 

Assis sur mon canapé, je regarde le plafond. Ça doit bien faire une heure que je suis là, à contempler les lattes blanches sans bouger. Je me sens con, con et paumé. Du revers de la main, j'essuie mes yeux humides, je soupire et mon regard se pose une nouvelle fois sur le bout de papier que je tiens dans ma main droite. 

Je relis sa lettre, je l'ai lue un nombre incalculable de fois, comme pour me persuader que c’était bien la réalité. Son écriture ronde et régulière dessine des mots acides sur le papier.

C'est de ma faute, putain ! Si je n'avais pas été si con, elle ne se serait pas mise en tête que ma vie serait mieux sans elle… On aurait pu gérer ça, peut-être que j'aurais pu la faire changer d'avis. Elle adore les enfants, c'est insensé qu'elle n'en veuille pas, j'aurais pu la convaincre… Mais non, en bon imbécile que je suis, j'ai boudé dans mon coin, attendant je ne sais quoi, la tenant pour acquise. Et pourtant, s’il y a bien une chose que je devrais savoir sur Carolina, c'est qu'elle est tout sauf acquise… au moindre doute, elle disparaît.

D'un bond, je me lève. J'enfile ma veste, prends mes clefs et mon casque.

 

Lorsque je démarre ma Harley DYNA, je sens immédiatement l'adrénaline monter en moi. C'est de ça dont j'ai besoin, il n'y a que comme ça que je peux me vider l'esprit et me sentir libre. Je m'engage sur la grande route, j’appuie sur l'accélérateur et je roule. Il n'y a plus que moi, ma précieuse machine et la route. Je roule, sans savoir où je vais ni quand je vais m'arrêter.

 

Après avoir roulé plusieurs heures, je décide de faire un stop. Je dois mettre de l'essence et je suis trop fatigué pour faire demi-tour. Il faudra que je trouve un endroit où loger. Alors que le réservoir se remplit, mon attention est attirée par un petit bâtiment derrière moi. On dirait une espèce de bar et je décide d'aller voir ce qu'il se passe à l'intérieur, boire un coup ne me fera pas de mal. Lorsque je pousse la porte, la musique country envahit mes oreilles.

 

Quelques whiskys plus tard, je suis carrément dans l'ambiance, le groupe qui passe est plutôt bon… Je me lève pour me rendre aux toilettes. En me lavant les mains, je me regarde dans le miroir et passe un peu d'eau sur mon visage. Mon teint est pâle et mes yeux sont rouges, preuve que j'ai abusé de l'alcool, mais qu'importe, je ne reprendrai pas la route ce soir. Alors que je rejoins mon tabouret, une fille aux allures de cowgirl m'attrape le bras et m’entraîne sur la piste avec un sourire charmeur. Elle est plutôt bien foutue, elle porte une minijupe en jean et un chemisier à carreaux à peine boutonné qu'elle a noué sur le devant, laissant apparaître son ventre. Deux nattes blondes sortent de son Stetson et ses santiags blanches bougent au rythme du Madison. 

L'alcool aidant, je me laisse aller, et puis mon ego est flatté. C'est agréable de constater que je n'ai pas perdu de mon sex-appeal, que je fais toujours de l'effet à la gent féminine… Depuis Carolina, je n'y avais plus trop prêté attention et… Carolina… je secoue la tête, comme pour la chasser de mon esprit, et continue à danser.

J'ai la tête qui tourne un peu, je devrais sûrement arrêter de boire… Mais ce soir je n'ai pas envie d'être raisonnable, j'ai besoin de me changer les idées, j'ai besoin d'oublier. Le liquide ambré me brûle la gorge et m'éloigne peu à peu de la réalité. Plus je suis ivre et moins je pense à elle… Plus je suis ivre et plus je me rapproche de cette fille… Comment s'appelle-t-elle déjà ? Alina ? Anita ? Anika ?

Peu importe… elle prend mes mains et les pose sur ses hanches tout en ondulant. Ses yeux gris se plantent dans les miens et elle se rapproche dangereusement, ses bras autour de mon cou tandis que mes mains remontent sur la peau nue au bas de son dos…
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